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Résumé – Cette contribution pour une révision de la liste taxinomique des Sphérodactyles endémiques de la Martinique 

est établie, en tenant compte des publications les plus récentes, pour  confirmer l’existence d’une lignée de 

Sphaérodactylus du sud-est de la Martinique correspondant à S. v. psammius Schwartz, 1964 ; lignée qui aussi 

correspondrait à la remarque et déduction de Barbour (1921), présumant du fait non vérifié par lui-même, de la 

présence en Martinique de S. microlepis Reinhardt & Lütken, 1862, de Sainte-Lucie,  bien observée sur la péninsule de 

Sainte-Anne, bien différenciée génétiquement des autres lignées du sud-ouest et du nord de la Martinique, 

correspondant respectivement à S. vincenti Boulenger 1891, et S. festus, Barbour, 1915. Contribution plaidant donc 

pour l’élévation au rang et statut d’une troisième espèce endémique de Martinique de Sphaérodactylus : S. psammius. 

Mots-clés : Caraïbe orientale, Martinique, centre de dispersion, Herpétofaune, Squamates,  liste taxinomique, 

Sphérodactyles, Gecko nain,  Sphaérodactylus, S. vincenti, S. festus, S. psammius. 

Summary – This contribution for a revision of the taxonomic list of endemics Martinique spherodactyls is established, 

taking into account the most recent publications, to confirm the existence of a line of Sphaerodactylus from south-

eastern Martinique corresponding to S. v . psammius Schwartz, 1964; line would also correspond to the remark and 

deduction of Barbour (1921), presuming of the fact not verified by himself, of the presence in Martinique of S. 

microlepis Reinhardt & Lütken, 1862, of Saint Lucia, well observed on the peninsula of Sainte -Anne, genetically well 

differentiated from the other lines of southwest and north of Martinique, corresponding respectively to S. vincenti 

Boulenger 1891, and S. festus, Barbour, 1915. Contribution thus pleading for the rise to the rank and status of 'a third 

endemic Martinique species of Sphaérodactylus: S. psammius. 

Key-words : Eastern Caribbean, Martinique, dispersion center, Herpetofauna, Squamates, taxonomic list, Spherodactyls, 

Dwarf gecko, Sphaérodactylus, S. vincenti, S. festus, S. psammius. 
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I. INTRODUCTION 

 L'histoire géologique et les géosciences sont déterminantes pour comprendre l'évolution générale 

de la biodiversité. L’herpétofaune des îles de la Caraïbe orientale et particulièrement  les petits 

amphibiens et squamates vivant dans des niches écologiques sur des sols nécessitant litières, sont 

alors parmi les premiers occupants de surfaces terrestres  émergées. Et donc l’évolution  géologique 

– tectonique et volcanique - de la Martinique et de l’archipel  caribéen est déterminante pour le 

processus de dispersions et donc de  spéciations de cette herpétofaune originaire de la zone de 

l'actuel bassin de l'Orénoque. Avec les progrès en génétique, la recherche  en systématique 

moléculaire fait des espèces de cette micro herpétofaune en particulier des indicateurs permettant  

révélation et précision de datations de phénomènes et d’événements  géologiques. Une phylogénie 

d’une herpétofaune qui s’avère donc révélatrice d'une histoire géologique de la  Caraïbe Orientale 

où la Martinique se distingue comme exceptionnelle et centrale à l'échelle de ce bassin grenadien 

où elle se situe ; jouant un rôle principal d'île refuge à compter de – 45 Ma, puis de centre de 

dispersion vers – 12 Ma  pour une herpétofaune endémique plus ancienne qu'on ne le pensait. Une 

proto-Martinique refuge insulaire dans ce bassin grenadien  quasi unique (avec proto-Barbade) 

maintenue non submergée à compter de – 25 Ma, qui fût tout naturellement centre de dispersion, 

en premier lieu vers une proto-Sainte-Lucie  en phase géologique de re-émergence aux environs de 

-12 Ma. 

 La recherche en herpétologie et particulièrement de premiers résultats de travaux en systématique 

moléculaire (Hedges et al. 2007, Surget-Groba & Thorpe 2013, Hedges et al. 2015)   relatifs à cette 

herpétofaune martiniquaise bousculent les géosciences et obligent à une révision du scénario 

historique  de la formation  et de l’évolution géologique fondamentalement  tectonique de la 

Caraïbe Orientale avec de terres émergées (formant un isthme depuis l’éocène, bien plus de - 45 

Ma), puis quasiment toutes submergées vers -25 Ma. Cet isthme en sommet d’une cordillère  (arc 

volcanique), situé en bordure Sud Est de la dite plaque Caraïbe, à la jonction des trois pellicules (ou 

plaques) lithosphériques, Caraïbe, Amérique du Nord et Amérique du Sud,  a constitué un des deux 

ponts, avec celui de la ride d’Aves, entre le bassin de l’Orénoque et les Grandes Antilles. (Voir Fig. 3)  

L’histoire de l’endémisme biologique en surface de terres émergées n’y commence donc  point 

seulement au miocène à «– 24 Ma» comme il est généralement admis. C’est dans un tel contexte 

que les Sphérodactyles de la Martinique (Ti-Mabouya, en langue martiniquaise), sont 

emblématiques de cette évolution de la biodiversité dans une logique de causes à effet avec 

l’histoire géologique de cette Martinique bien évidement intrinsèque à celle de la  Caraïbe 

orientale. 

Le soubassement de la Martinique est constitué d'un fragment de la ride d’Aves située à l’Est de la 

pellicule tectonique Caraïbe  qui a évolué il y a 120 Ma dans l'Océan Pacifique. Cette ride d’Aves, 

avec ses deux plissements consécutifs du déplacement de l'ouest vers l'est de la pellicule 

lithosphérique  Caraïbe s’incrustant entre les deux plus importantes pellicules lithosphériques 

américaines, fait partie d'un ensemble appelé l'Arc Mésozoïque Caraïbe. (Stephan, J.F.  et al. 1990). 

La Martinique est la seule île de la Caraïbe orientale à présenter trois phases d’activités volcaniques 

juxtaposés avec un déplacement régulier de ces activités de l'est vers l'ouest depuis 25 Ma. (Fig. 4 et 

5, Germa,Aurélie 2008). Située remarquablement sur une position en extrême Est  de cet arc 
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Caraïbe, « là où passe  une  tangente Nord- Sud », précisément à la latitude du fractionnement des 

pellicules lithosphériques américaines. (Fig. 1 : Bernard Mercier de Lépinay  2010)          

                          

                                                                            Fig. 1 :        Bernard Mercier de Lépinay  (2010)          

Eocène moyen : - 49 Ma                                                 

   

                                                                                                          Eocène supérieur :   - 37 Ma 

                                                                                                                

  Fig. 2 : Extraits travaux cartographiques   

               de Stephan, J.F.  et al. (1990). 

                                                               

Paleogeodynamic maps of the Caribbean. 

Bulletin n°6                                                                                  
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       Fig. 3 : CARTE SCHÉMATIQUE REPRÉSENTANT L'ARCHIPEL DE LA CARAÏBE ORIENTALE DANS LE CONTEXTE DE LA TECTONIQUE DES PLAQUES 

                                                                                            Centre de Données Sismologique des Antilles, 2004                                                                                                                                                                                                                               

 

Fig. 4 et 5 :  La Martinique et les arcs insulaires 

de la Caraïbe orientale (d'après Germa Aurélie)   

 
1) En Martinique, les produits de l'arc ancien (gris) affleurent sur les péninsules de La 

Caravelle (est) et de Sainte Anne (sud-est).   2 - 3) Ensuite le front volcanique s'est déplacé 

légèrement vers l'ouest. Une chaîne sous-marine s'est édifiée entre 17 et 8 Ma (Chaîne 

Vauclin-Pitault, violet) puis a émergé pour construire la presqu'ile de Trois Ilet jusqu'à 7 Ma 
(Volcanisme du Sud-ouest, vert). 4) Les volcans monogénique de Trois-Ilets ont été actifs de 

2.4 à 0.34 Ma (orange).  5) Le Morne Jacob (bleu foncé, voir plus loin) est un volcan bouclier 

qui a émergé vers 5.5 Ma et a été actif jusqu'à 1.5 Ma.  6) Le complexe du Carbet a 

commencé à se construire sur le flanc ouest du Morne Jacob il y a 1 Ma environ. Un 

effondrement de flanc a affecté tout son flanc ouest et a été immédiatement suivi de 

l'éruption des Pitons du Carbet dans la dépression. 7 - 8) Le Mont Conil (bleu clair) a émergé 

il y a environ 550 ka. Depuis, l'activité volcanique n'a jamais vraiment cessé dans le bloc 

septentrional de l'île. Vers 126 ka, un effondrement de flanc a détruit environ 25 km3 de 

l'édifice, puis l'activité volcanique de la Montagne Pelée (rose) proprement dite s'est 

centralisée dans la dépression formée. Germa,Aurélie (2008). 
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II. MATÉRIEL ET MÉTHODE 

Cette contribution pour une révision de la liste taxinomique des Sphérodactyles de la Martinique, 

plaidant pour élever au rang d’espèce le Ti Mabouya de la péninsule de Sainte-Anne du sud-est de 

la Martinique, le Sphaérodactylus psammius, se fonde sur des publications datant du début du 

XXème siècle, mais aussi  de publications récentes traitant de biogéographie, de géologie et de 

systématique : Barbour 1914, 1921, 1930, 1935, 1937, King 1962, Schwartz 1964, 1965, 

Westerkamp 1975, Schwartz & Thomas 1975, Andreieff, Baubron, Westercamp 1988, Stephan 1990, 

Hedges 1996, Malhotra & Thorpe 1999, Breuil 2002, 2009, 2011, 2013, Steinberg, Hite, Powell,  

Henderson 2008, Germa 2008, Hedges & Kumar 2009, Daltry 2009, Henderson & Powel 2009, 

Powell & Henderson 2012, Pichot 2012, Barat 2013, Surget-Groba & Thorpe 2013, Sepulchre et al. 

2014, Sacco 2015, Allard Saint-Albin 2015, Hedges, Marin, Suleski, Paymer & Kumar 2015, Mauvois 

2015, Saffache et al. 2018,  Bourgade & Fong 2018, Dewynter 2018, Bourgade 2019, Dewynter, De 

Massary, Bochaton,  Bour,  Ineich,  Vidal,  & Lescure 2019. 

La liste taxinomique des Sphérodactyles de Martinique ici établie comprend les trois espèces 

repérées dans les temps historiques ; étant convenu aujourd’hui par l’UICN (Anonyme 2012) que 

cette limite de ces temps dits historiques ne doit pas être antérieure à l’année 1500 du calendrier 

judéo-chrétien. Les trois taxons déclinés dans la liste des Sphérodactyles proposée sont endémiques 

de la Martinique ; deux d’entre eux S. vincenti et S. festus doivent être considérés comme 

subendémiques de la Martinique (Lescure et al. 1991) ; puisqu’étant taxons communs aux iles 

situées au sud de la Martinique, de Saint-Vincent, Béquia (Grenadines), Sainte-Lucie, pour S. 

vincenti,  et au nord de la Martinique, à la Dominique pour S. festus. 

 

III. LISTE TAXINOMIQUE DES SPHERODACTYLES DE LA MARTINIQUE 

 

ESPÈCES AUTOCHTONES 

SAUROPSIDA Huxley, 1864 …………………………………………………. SAUROPSIDES 

 

SQUAMATA Oppel, 1811 ……………………………………………………………………   SQUAMATES 

 «SAURIA» Brongniart, 1800 ……………………………………………………………………. SAURIENS 

 

SPHAERODACTYLIDAE  Underwood, 1954  …………………………….. SPHÉRODACTYLIDÉS 

Sphaerodactylus Wagler, 1830 ………………………………………………………….Sphérodactyle 

 

● Sphaerodactylus vincenti  Boulenger, 1891 ……… Le Sphérodactyle de la péninsule 

     ………. du Sud-Ouest de Martinique dispersé vers Saint-Vincent, Béquia, Ste-Lucie  

 

 ● Sphaerodactylus festus  Barbour, 1915 …………………….    Le Sphérodactyle cocardé  

     …………………………..  dispersé vers le Nord de la Martinique, puis vers la Dominique  

 

 ● Sphaerodactylus psammius  Schwartz, 1964 ………………. Le Sphérodactyle du Sud-Est 

     …………………………………………………… de la Martinique ; de la péninsule de Sainte-Anne 

 

                    ● S. p. adamas  Schwartz, 1964 ……………………………………………………………….. 

                       …………………………     Le Sphéroctactyle présent sur le Rocher du Diamant 
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IV. COMMENTAIRES 

Le scénario historique d’évolution du genre Sphaérodactylus en Martinique présente des similitudes 

à celui décliné pour le genre Anolis de Martinique. D’ailleurs ce scénario historique serait 

globalement valable avec des écarts de chronologie, pour plusieurs genres de  la micro 

herpétofaune la plus anciennement dispersée depuis le bassin de l’Orénoque vers la position 

géographique des actuelles bancs d’îles de la Caraïbe orientale depuis l’Eocène, depuis plus de 40 

Ma. 

Les ancêtres communs des Ti Mabouya, geckos nains, squamates du genre Sphaerodactylus de 

Martinique,  ont pu se disperser par voie quasi terrestre, sur l’ isthme caribéen (voir Fig.2 et Fig. 3) 

formé depuis plus - 40 Ma (Stephan 1990) ; survivant sur bancs d’îles de la proto Martinique de 

l’extinction liée à la submersion de cet isthme caribéen qui s’est déroulée de -40 Ma à – 25 Ma, 

isolés,  ils ont donc génétiquement divergé depuis ce temps de leurs proches parents tant du Sud, 

des ancêtres  de Sphaerodactylus moléi Boettger 1894 (Trinidad et du Sud Amérique), que ceux du 

Nord, singulièrement ancêtres de Sphaerodactylus nicholsi  Hass 1991 (Porto Rico) et généralement 

des Grandes Antilles. De premières spéciations de ce Ti Mabouya sur proto Martinique ont débuté il 

y a – 30 Ma (Hedges et al. 2015) ; puis d’autres processus de spéciation et donc de divergences ont 

débutés à compter de – 12 Ma (Surget-Groba & Thorpe 2013) ; avec dispersion vers nouvelle terre 

émergée, proto Sainte Lucie, sur Gros Ilet, et ilets Maria, générant S. microlepis Reinhardt & Lütken, 

1862,  et S. festus vers la Caravelle (Nord Martinique). 

C’est la configuration particulière de la proto Martinique (Sud-Est) au plan géologique, c’est-à-dire 

l’existence en soubassement, d’importantes formations calcaires hors d’eau, comparée à celle des 

autres îles de la Caraïbe Orientale (y compris Barbade), de s’être trouvée comme seul refuge 

possible pour une faune et flore, avec des bancs d’îles tectoniquement demeurés émergés entre – 

24 Ma et -12 Ma. C’est bien cette donne qui explique ce scénario dont on a la certitude scientifique 

depuis 2008,  d’une Martinique centre de dispersion à l’échelle de la Caraïbe orientale, pour les 

Anolis (Johansson,  Surget-Groba,  &  Thorpe 2008), pour les Sphaérodactylus (Surget-Groba,  &  

Thorpe 2013). Ce scénario global est présumé se préciser à mesure des travaux en biologie 

moléculaire, et  être le même pour les Anoures, Amphibiens du genre Eleutherodactylus, ainsi que 

concernant les reptiles Serpents du genre Tetracheilostoma.   

Sphaérodactylus vincenti 

                                     Cliché A. Fong 

L’espèce a été observée et décrite en premier lieu sur l’île de Saint-Vincent par Boulenger en 1891, 

d’où son taxon de vincenti, qui peut pour un public non averti, désormais depuis 2013 prêter à 

confusion. En réalité la biologie moléculaire nous indique que les Sphérodactyles présents à Saint-

Vincent, à Béquia et pour certains à Sainte-Lucie, sont des descendants de la lignée des 
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Sphaérodactylus de la péninsule du  Sud-Ouest de la Martinique ; lignée du Sud-Ouest martiniquais 

elle-même originaire du Sud-Est de la Martinique. (Surget-Groba,  &  Thorpe 2013)                     

Sphaérodactylus festus 

                             Cliché M. Bourgade 

L’espèce a été observée et décrite en premier lieu en Martinique par Barbour en 1915. Elle a été 

réduite à S. v. festus à compter des années 1960 au rang de sous espèce inféodée au S. vincenti, 

puisque l’on croyait à tort ces Sphérodactyles présents en Martinique,  originaires de Saint-Vincent. 

De nombreuses prétendument sous espèces ont été décrites en Martinique particulièrement, en 

Dominique, à Sainte-Lucie, Béquia,  par Schwartz (1964), Lazell, (1994) et  Breuil (2013), sous le 

taxon de S. vincenti ssp. ; En réalité la biologie moléculaire nous indique que les lignées de 

Sphérodactyles présents au nord de la Martinique (et d’après nos propres observations au nord de 

la péninsule du Sud-Est de la Martinique, nord de la Montagne du Vauclin), sont précisément 

originaires de ce Sud- Est martiniquais, d’où ils se sont dispersés à compter d’il y a 12 Ma (Surget-

Groba,  &  Thorpe 2013). Les  Sphaérodactylus présents en Dominique sont des descendants d’une 

lignée de Sphérodactyles dont des spécimens et/ou propagules ont sans doute dérivé sur radeaux 

de végétaux vers la Dominique (à la faveur d’évènements et phénomènes climatiques ou de 

bouleversements géologiques), à partir de la côte Nord Caraïbe de la Martinique, à la latitude des 

Pitons du Carbet. 

« S. v. psammius »  =>   Sphaérodactylus psammius 

                                          Cliché M. Bourgade 

Depuis 2013, des Ti Mabouya de phénotypes très particuliers ont été observés sur les mornes de la 

péninsule de Sainte-Anne et singulièrement ceux dits mornes calcaires. Sphérodactyles dont de 

nombreux spécimens à certains égards et critères ne correspondent pas à la description déclinée 

par Schwartz en 1964 des S. v. psammius qu’il a observé sur des plages des Salines à Sainte-Anne. 

Ces Ti Mabouya des Mornes de Sainte-Anne se rapprochent plutôt phénotypiquement des S. 

microlepis de Sainte-Lucie, corroborant d’ailleurs  à la remarque et déduction de Barbour (1921), 

présumant du fait non vérifié par lui-même, de la présence en Martinique de ce  S. microlepis 

(Bourgade 2019). 
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Les travaux de Surget-Groba,  &  Thorpe toujours en 2013 sont venus confirmés la distinction au 

sein des S. vincenti d’une lignée du sud-ouest de la Martinique, bien différenciée génétiquement 

d’une autre lignée du sud-est de la Martinique. Cette certitude scientifique permet de préconiser 

d’élever au rang d’espèce le S. v. psammius, comme espèce différente qui aurait été observée au 

sud-est de la Martinique depuis 1964 par Schwartz (Dewynter 2018, 2019). 

Considérant nos propres observations et selon des critères d’analyses et de comparaisons  

morphologiques, entre des Ti Mabouya de Sainte-Anne et ceux du Rocher du Diamant, nous 

préconisons dans la liste taxinomique des Sphérodactyles ici proposée, de classer ces 

Sphérodactyles présents sur le Rocher du Diamant comme une sous espèce présumée du S. 

psammius : S. p. adamas. Littéralement  le Sphérodactyle fabuleux de Diamant. 

 

                                 

V. CONCLUSION 

Dans l’état actuel des connaissances, et depuis 2013, il est seulement reconnu deux taxons pour les 

espèces de Sphérodactyles de Martinique présents dans la Caraïbe orientale (Dominique, Sainte-

Lucie, Saint-Vincent, Béquia) :  Sphaérodactylus festus et Sphaérodactylus vincenti. 

 La position géographique de l’actuelle péninsule de Sainte-Anne au sud-est de la Martinique 

correspondant avec certitude à la zone de refuge puis de centre de dispersion des Sphaérodactylus 

qui se sont dispersés dans la Caraïbe Orientale de la Dominique aux Grenadines ; il est 

manifestement pertinent d’élever au rang de nouvelle espèce S. psammius, la lignée reconnue des 

Sphaérodactylus du sud-est de la Martinique, de la péninsule de Sainte-Anne, sous le taxon actuel 

de sous espèce S. v. psammius.  
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